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REVUE MILITAIRE
SUISSE

dirigee par F. Lecomte, capilaine d'etat-major föderal.

M° 12 Lausanne, 15 Juin 1859 !Ve Annßc

SOMMAIRE. — La guerre. — Rapports officiels sur les combats de Mon-
tebello, Palestro, Robecchetto et sur la bataille de Magenta, — Chronique.

LA GUERRE D'ITALIE.
11 juin 1859.

Depuis notre demier bullefin, ä la dafe du 26 mai, des e've'nements

importants sont survenus. L'arme'e allide qui, a ce moment. se renfor-
cait sur sa droite, a commence', dos le 28. ä se reporter sur sa gauche

en se concentrant d'abord ä Vercelli. De lä, apres avoir pris possession
de la rive gauche de la Sesia par les deux combats de Palestro. les 30
et 31 mai, eile a pu s'avanccr le 1er juin jusqu'ä Novare et au Tessin.
Cc mouvement rapide du gros des allies sur un point oii les

Autrichiens, trompe"» par la demonstration de Casteggio, avaient relativement

peu de forces, pouvaient faire esperer les plus beaux resultats stratögiques.

Mais les preparatifs du passage du Tessin qui durerent jusqu'au
3 juin permirent aux Autrichiens de ramener sur leur droite et ä temps

pour livrer bataille une bonne partie des troupes disloque'es dans les

environs de Pavie. Le passage des allies commenca le 3, ä Turbigo,
sur des ponts militaires, et s'effectua le 4 par ie pont de. Buffalora,

que les Autrichiens. en se retirant, ne purent de'grader qu'ä moitie'. Ce

m£me jour les armdes ennemies se rencontrerent ä Magenta. Los

Autrichiens, tournes par Turbigo, durent promptement abandonner la belle

position de Ponte-Jtfagenta, tout comme ils avaient du dejä eVacuer

leur forte töte de pont de Buffalora. L'action s'engagea chaudement
entre le canal et Magenta dans un terrain plat, recouvert de bles, de

vigne et. de muriers, et coupe" de canaux et de haies en si grande quantite*

qu'il e'tait impossible d'y manoeuvrer en ordre regulier. Les
documents officiels (que nous publions ci-dessous) fönt connaitre les
dispositions et les effectifs des belligerants, ainsi que les pertes. Ce que nous

pouvons ajouter, c'est que la melde fut tres chaude et eut plusieurs pe*-

ripdties des plus dmouvantes. Les premieres troupes de la ligne ec

des zouaves, engagdes sur les hauteurs de Magenta, edderent un mo-
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ment, mais reprirent l'avantage ä l'arrivöe de la garde, qui, elle-möme,
fut plus tard repoussöe avec perte, puis reprit aussi le dessus ren-
forcöe de Mac-Mahon. En fin de compte, le champ de bataille resta

aux alliös. Les nombreux fossös, ainsi que l'opiniätretö de quelques
bataillons autrichiens ä rösister dans les maisons, leur procurerent
plusieurs milliers de prisonniers. Les Autrichiens en firent aussi

quelques-uns au commencement de l'action, eavaliers restös embourbds
dans un maröcage. Ils avaient d'abord enlevö trois canons ä la garde,
mais celle-ci en reprit deux en compagnie de plusieurs autres.

Le succes est certainement beau pour les alliös; la division Du-
rando s'y est bien comportöe et les gönöraux Mac-Mahon et Rögnaut

y ont bien gagnö les honneurs supremes dont l'Empereur a röcom-
pensö leur bravoure. Toutefois le combat avait durö trop tard (jusqu'ä
la nuit), l'armöe victorieuse avait subi trop de pertes et aussi trop de

dösorganisation par la nature aeeidentöe du terrain, pour qu'on püt
penser ä une poursuite immediate. Elle eüt pu procurer, en cas de

succes, la capturc de la moitiö de l'armöe ennemie, et, en amenant les

alliös sur le Mincio aussi vite que les fuyards, frapper un coup
semblable ä celui de Marengo; mais un öchec eüt aussi ötö possible, et il
eüt changö en revers un avantage bien marque*. L'enjeu forcö de la
bataille, c'est-ä-dire Milan, Pavie et le pays compris entre le Tessin et

l'Adda, constituait döjä un profit assez grand et assez sür pour
contenter les plus ambitieux et ne faire rien risquer au-delä. La poursuite
n'a donc recommencö que le surlendemain, le 6, apres la röorganisation
de l'armöe. Elle a eu pour rösultat un engagement, le 8 juin, ä

Melegnano, oh une trentaine de mille Autrichiens s'ötaient concentrös pour
couvrir la route de Lodi. Le combat fut encore plus acharnö qu'ä Magenta
et se prolongea jusqu'ä la nuit noire, öclairö par les lueurs d'un orage
terrible autant que par celle des canons. Mac-Mahon et Forey, avec
leurs Africains, s'y couvrirent ä nouveau de gloire. Plusieurs corps
autrichiens, traquös comme des sangliers, se döfendirent höro'i'quement
et firent payer eher aux zouaves leur audacc. Un poste, entr'autres,
d'une centaine d'hommes, aecule entre deux canaux et entourö de
plusieurs bataillons, refusa obstinöment de se rendre. Quelques-uns, avec
un jeune sous-lieutenant en töte, se firent jour ä travers d'öpaisses
lignes, mais le reste pörit par le fer et par l'eau.

Nos compatriotes du 1er ötranger ötaient aux deux journöes.
A cette heure, les Autrichiens paraissent se rallier derriere l'Adda,

et les Franco-Sardes, concentrös ä Milan et aux environs, se pröparent
ä commencer leur seconde ötape stratögique. En attendant, Leurs Ma-
jestös reeoivent de la population de Milan des marques de Sympathie
et des ovations qui döpassent tout ce qu'on pouvait attendre.

o
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12 juin.
PS. Un grand mouvement de troupes de Milan est commencö vers

l'Adda. Si les Autrichiens n'övacuent pas cette ligne, une nouvelle
bataille aura lieu tres prochainement. Le corps de Mac-Mahon restera
cette fois-ci en röserve.

Nous reproduisons ci-apres les difförents rapports officiels sur les rencontres des

armöes ä Montebello, Palestro, Robecchetto et Magenta :

ARMEE D'ITALIE.

I" CORPS. — Ire DIVISION.

Rapport ofjiciel de M. le general Forey, transnm par Son Exe. le marecMl
Baraguey-d'Hilliers ä l'Empereur.

Voghera, le 20 mai 1859, minuit,
Monsieur le marechal,

J'ai l'honneur de vous rendre compte du combat que ma division a livrö aujourd'hui.

Averti ä midi et demi qu'une forte colonne autrichienne, avec du canon, avait oc-
cup6 Casteggio et avait repousse de Montebello les grand'gardes de cavalerie pi6-
montaise, je me suis porte immediatement aux avant-postes, sur la route de Montebello,

avec deux bataillons du 84°, cantonnes sur cette route, en avant de Voghera,
k la hauteur de Madura.

Pendant ce temps, le reste de ma division prenait les armes; une batterie d'artillerie

(6° du 8" regiment) marchait en töte.

Arrive au pont j ete sur le ruisseau dit Fossagazzo, extreme limite de nos avant-

postes, je fis mettre en batterie une section d'artillerie, appuyee ä droite et a gauche

par deux bataillons du 84e bordant le ruisseau avec leurs tirailleurs.
Pendant ce temps, l'ennemi avait pousse de Montebello sur Ginestrello, et ayant

6t6 informe qu'il se dirigeait sur moi en deux colonnes, l'une par ia grande route,
l'autre par la chaussee du chemin de fer, j'ordonnai au bataillon du 74" de couvrir la
chaussee k Cascina Nuovo, etä, l'autre bataillon de se porter ä droite de la route, en

arriere du 84°.

Ce mouvement etait a peine termine, qu'une vive fusillade s'engageait sur toute la

ligne entre nos tirailleurs et ceux de l'ennemi qui marchait sur nous, soutenant ses

tirailleurs par des tetes de colonnes debouchant de Ginestrello. L'artillerie ouvrit
son feu sur elles avec succes; l'ennemi y riposta.

J'ordonnai k ma droite de se porter en avant. L'ennemi se retira devant l'ölan de

nos troupes; mais, s'apercevant que je n'avais qu'un bataillon k la gauche de la route
il dirigea contre lui une forte colonne. Gräce k la vigueur et ä la fermete de ce

bataillon, commande par le colonel Cambriels, et k des charges heureuses de la cavalerie

piemontaise, admirablement conduite par le general de Sonnaz, les Autrichiens
durent se retirer.

A ce moment, le general Blanchard, suivi du 98e et d'un bataillon du 91e (les deux

autres etaient restes k Oriolo, oü ils ont eu un engagement), me rejoignait et recevait
l'ordre d'aller relever le bataillon du 74", Charge de defendre la chaussee du chemin

de fer, et de s'etablir fortement ä Cascina Kuova.

Rassure de ce cöte, je poussai de nouveau ma droite en avant, et m'emparai, non
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